
 
   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
     
 
 
    
    
    
    
    
    
     
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

VIH et sida  
L’épidémie de sida constitue un défi pour la santé publique et 
une crise de développement sans parallèle. Le VIH touche 
souvent les gens dans les années les plus productives de leur vie 
et contribue à approfondir la pauvreté des familles et des 
communautés. Lorsque les enseignants meurent et que les 
orphelins arrêtent leurs études, les gains durement acquis en 
matière d’alphabétisation et de scolarisation disparaissent. Et du 
fait que les femmes et les filles sont plus vulnérables au virus et à 
ses impacts sociaux, le VIH a également des conséquences 
négatives pour l’égalité des sexes. Le VIH va jusqu’à menacer la 
bonne gouvernance et le tissu social même dans les pays les plus 
touchés, l’épidémie faisant des ravages dans les rangs des 
travailleurs et des dirigeants communautaires formés et 
compétents, grevant les budgets nationaux et réduisant la 
capacité du gouvernement à assurer la fourniture des services 
essentiels. 
 
Riposte du PNUD  
Le système des Nations Unies s’est engagé à enrayer la 
propagation de l’épidémie de sida et à inverser la tendance 
actuelle. En tant que coparrain d’ONUSIDA, le PNUD monte une 
riposte au VIH fondée sur ses mandats en matière de 
développement humain, de réduction de la pauvreté et de 
gouvernance. Le PNUD sait que le VIH met en cause la réalisation 
des objectifs du Millénaire pour le développement, tout 
particulièrement pour ce qui a trait à la pauvreté, à l’égalité des 
sexes, à l’éducation et à la mortalité infantile et maternelle.  
 

 

 
 
L’inversion de la tendance actuelle de l’épidémie de sida exige 
une ferme détermination à obtenir des résultats, un changement 
d’attitude majeur envers le VIH et une attention accrue aux 
questions des droits de la personne et de l’égalité des sexes, 
notamment celles de la stigmatisation, de la discrimination, et de 
l’inégalité de l’accès à la prévention, aux soins et au traitement. 
 
 
 

 
Le PNUD, en tant que plus grand organisme de développement au 
monde, fournit un appui stratégique aux pays, par l’entremise de son 
réseau de 166 bureaux extérieurs, pour les aider à prendre en 
considération les facteurs sociaux et économiques qui alimentent 
l’épidémie de VIH, ainsi qu’à atténuer l’impact de la maladie. 
 
         Le PNUD, partenaire au développement de confiance et coparrain 
fondateur d’ONUSIDA, coordonne les efforts et ressources de 10 
organismes des Nations Unies pour aider le monde à riposter au sida de 
manière plus efficace. Il mène les efforts déployés à cette fin par les 
Nations Unies dans trois domaines principaux. 
 

Le PNUD vise d’abord les problèmes se situant à la convergence du 
sida et du développement humain en intégrant la riposte au VIH dans les 
plans de développement nationaux et en élaborant des stratégies pour 
évaluer et atténuer les impacts socioéconomiques de la maladie. Il 
renforce également les capacités des pays à gouverner de manière 
inclusive et coordonne la riposte au sida en aidant à aligner l’appui du 
système des Nations Unies et des donateurs sur les programmes 
nationaux. Enfin, il s’attache à promouvoir les droits de l’homme et 
l’égalité des sexes, y inclus pour les minorités sexuelles, afin de réduire la 
vulnérabilité liée au VIH, de renforcer la participation des personnes 
vivant avec le VIH aux ripostes nationales et de lutter contre la 
stigmatisation et la discrimination. 

 
En outre, le PNUD contribue à forger de larges partenariats en 

matière de santé publique et de développement, par la collaboration 
avec le Fonds mondial de lutte contre le sida, la tuberculose et le 
paludisme, le projet Faire reculer le paludisme et des programmes 
spéciaux ciblant la santé génésique et les maladies infectieuses qui 
touchent les populations pauvres de manière disproportionnée. 

 

Prise en compte des liens entre la pauvreté et  
le VIH  
Le PNUD est conscient du rôle que jouent des politiques efficaces pour 
atténuer l’impact du VIH sur le développement humain. Il promeut les 
ripostes novatrices et holistiques au niveau national et au niveau local. En 
partenariat avec la Banque mondiale et le Secrétariat d’ONUSIDA, le 
PNUD fournit un appui technique à 25 pays pour leur permettre de 
mieux intégrer la problématique du VIH dans leurs stratégies de 
réduction de la pauvreté. Il fournit également des instruments 
d’évaluation afin de mesurer les coûts socioéconomiques du sida et 
atténuer l’impact de la maladie au niveau sectoriel, ainsi qu’au niveau des 
communautés et des ménages. 
 
Au Cambodge, en China et en Indonésie, le PNUD mène des études 
socioéconomiques stratégiques pour déterminer l’impact du VIH sur le 
revenu, l’emploi, l’éducation des enfants et les responsabilités des  
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femmes et des filles au sein des familles affectées. Les études 
portent également sur la stigmatisation et la discrimination, les 
relations intrafamiliales et intracommunautaires, et les impacts 
sur le système de protection sociale. Leurs résultats serviront à 
élaborer des programmes qui répondront de manière plus 
efficace aux besoins des ménages touchés par le VIH.  
 
Au Rwanda, le PNUD, la Banque mondiale et le Secrétariat 
d’ONUSIDA ont appuyé l’élaboration de la stratégie nationale de 
réduction de la pauvreté, en aidant à l’intégration du sida dans les 
12 secteurs de la stratégie, notamment la santé, l’éducation, la 
protection sociale, et la justice et l’ordre public. Ce processus a 
encouragé la participation de multiples parties prenantes, 
notamment de la société civile et des personnes séropositives, et 
a bénéficié de cette participation. 
 

Promouvoir droits de l’homme et appui à 
l’égalité des sexes 
La protection des droits des personnes vivant avec le VIH et 
l’égalité des sexes sont essentielles pour enrayer la propagation 
de l’épidémie. Le PNUD aide les pays à protéger les droits des 
gens affectés par le VIH en procédant à des analyses de la 
législation nationale et en apportant son concours à la rédaction 
de lois garantissant le plein respect des droits de l’homme. Il aide 
les partenaires nationaux à intégrer les analyses et les 
programmes sexospécifiques dans la lutte contre le sida. En 
collaboration avec le Secrétariat d’ONUSIDA, UNIFEM et d’autres 
partenaires, le PNUD a formulé des directives tenant compte de la 
problématique du genre pour les initiatives nationales de lutte 
contre le sida, lesquelles sont  appliquées pour appuyer les 
programmes nationaux.  
 
En Éthiopie, le PNUD et UNIFEM ont coopéré avec le ministère 
des Affaires féminines pour former des juges, des procureurs et 
des officiers de police aux questions relatives au VIH et aux droits 
des femmes en matière d’héritage et de propriété. Dans les États 
arabes, le PNUD a aidé les représentants de 13 pays, notamment 
des parlementaires, des juges et du personnel ministériel, à 
formuler une loi type sur les droits des personnes séropositives.  

 
Le PNUD œuvre également avec le Secrétariat et les 

coparrains d’ONUSIDA pour promouvoir des programmes ciblant 
les hommes ayant des rapports sexuels avec des hommes et les 
transsexuels, qui sont particulièrement vulnérables à l’infection 
par le VIH et fréquemment sous-desservis par les programmes de 
lutte contre le VIH. En Chine, le PNUD a appuyé les efforts de lutte 
contre le VIH déployés par le gouvernement en faveur des 
hommes ayant des rapports sexuels avec des hommes et des 
initiatives visant à renforcer l’appropriation des communautés 
locales et leur participation aux programmes de prévention, de 
conseils psychosociologiques et de dépistage. 

 
En outre, le PNUD aide les pays à élargir l’accès aux 

antirétroviraux économiques de bonne qualité. Il apporte son 
concours aux instances gouvernementales pour la rédaction de 
dispositions régissant les droits de propriété intellectuelles dans 
le domaine de la santé publique, appuie les initiatives des Nations 
Unies relatives à l’innovation, aux transferts de technologie et à 
l’accès au traitement, et offre son assistance aux pays pour 
l’application de pratiques optimales en matière de propriété 
intellectuelle, en privilégiant tout particulièrement la coopération 
Sud-Sud. 

 
 

Renforcement de la coordination de la riposte au 
sida  
La mise en œuvre de stratégies efficaces pour faire face au sida exige une 
planification judicieuse pour coordonner les initiatives d’un groupe de 
partenaires diversifié. La riposte à l’épidémie constitue, en raison de ses 
proportions et de son exceptionnelle  complexité, une tâche ardue pour 
la communauté internationale et les pays en développement en 
particulier. Pour relever les défis, le PNUD aide les instances nationales et 
locales compétentes à coordonner les actions de lutte contre le VIH, 
notamment par l’harmonisation de l’assistance des Nations Unies et des 
autres donateurs.  
 

En tant que responsable du Système des coordonnateurs résidents 
des Nations Unies, le PNUD veille à ce que les équipes de pays des 
Nations Unies appliquent des processus communs, de manière à 
accroître l’efficacité des programmes et à en minimiser les coûts. Le 
PNUD agit également au niveau du renforcement des capacités et des 
ressources humaines et appuie les processus décisionnels participatifs en 
associant les personnes vivant avec le VIH à la planification, à la mise en 
œuvre et à l’évaluation des ripostes au sida. Il aide également les 
organisations de personnes séropositives à accroître leur efficacité et 
leurs capacités. Avec le Secrétariat d’ONUSIDA et l’Union 
interparlementaire, le PNUD a produit un guide sur le VIH à l’intention 
des parlementaires et, en 2007, a organisé un sommet mondial des 
parlementaires pour renforcer la sensibilisation au sida et l’action contre 
la maladie au niveau des politiques nationales.  

 
Au Burkina Faso, le PNUD appuie le Programme d’appui au monde 

associatif et communautaire (PAMAC), réseau national de personnes 
vivant avec le VIH. Intervenant dans tout le pays, le PAMAC achemine les 
ressources techniques et financières du PNUD pour aider les groupes 
locaux à gérer les programmes de lutte contre le VIH dans les diverses 
communautés ; il appuie 142 organisations communautaires et a formé 
plus de 400 représentants aux questions relatives aux conseils et au 
dépistage volontaires, à la prévention, à l’accès aux soins communaux et 
à la gestion des organisations. Plus de 350 000 personnes en ont 
bénéficié, du fait d’un accès accru à l’information et aux services de 
dépistage. Le programme dispense également un soutien constant à 
plus de 20 000 personnes vivant avec le VIH, notamment par des soins à 
domicile et en milieu hospitalier, des ateliers sur les options 
thérapeutiques, et des services juridiques.  
 

Partenariats pour la santé publique et le 
développement  
       Les pays reçoivent actuellement plus de financements que jamais 
pour lutter contre le sida et il est donc aussi plus nécessaire que jamais 
d’employer les fonds alloués pour obtenir des résultats durables. Le 
PNUD aide les pays à faire un emploi plus efficace des ressources par le 
biais de son partenariat avec le Fonds mondial de lutte contre le sida, la 
tuberculose et le paludisme. Il coopère avec le Fonds mondial pour aider 
44 pays à améliorer la gestion, l’application et la supervision des dons 
du Fonds mondial. Dans certains cas, lorsqu’il n’y a pas d’entités pouvant 
assumer le rôle de bénéficiaire principal des dons, les pays ont demandé 
au PNUD de le faire. En 2009, le PNUD assure la supervision des activités 
appuyées par le Fonds mondial de lutte contre le sida, la tuberculose et 
le paludisme dans 27 pays. 
 
 
Pour de plus amples informations, s’adresser à :  
Programme des Nations Unies pour le développement  
One United Nations Plaza 
New York, NY 10017 - USA 
Téléphone : (212) 906-5479  
ou visiter : www.undp.org/hiv 
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